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Visiblement frustré par la gestion et le
fonctionnement actuels du karaté dans
notre pays, notre interlocuteur se veut po-
sitif en proposant au bureau fédéral d'or-
ganiser une assemblée générale au
cours de laquelle chaque acteur appor-
tera sa pierre à l'édification d'une disci-
pline forte et prospère. A l'instar,
précise-t-il, de l'Agakado  JKA. Lecture.

l'union. Deux ans après le renouvel-
lement du bureau fédéral, comment
trouvez-vous l'évolution du karaté ga-
bonais ?
Me Serge Engohang Nzamba : Leconstat que tout le monde fait aujourd'huic'est le statu quo. Rien ne bouge au niveaufédéral. Fort heureusement, les associa-tions essaient d'animer des stages au ni-veau de Libreville. A l'intérieur du pays,c'est quasiment l'inertie. Le programmedes activités fait par le bureau de la fédé-ration qui nous avait donné une lueurd'espoir n'est pas respecté depuis main-tenant deux ans. Rien n'est fait sur le ter-rain. C'est l'inertie totale. De nombreuxférus des arts martiaux se posent d'ail-leurs plusieurs questions. Ils ne saventpas ce qui bloque la machine. Tous, nousespérons que le nouveau bureau fédéralva organiser une assemblée générale quinous permettra de faire le bilan d'étape.
Vous estimez que c'est le statu quo au
niveau du programme d'activités de la
fédération. Avez-vous quelques pistes
à proposer pour aider le bureau fédé-
ral ? La première piste c'est déjà faire en sorteque tous les acteurs des arts martiaux (lesassociations, les doyens, etc) se rencon-trent, se parlent, se retrouvent autourd'une table pour trouver un plan B. Si le

nouveau bureau fédéral balbutie ou biensi le budget n'est pas trouvé, on peut trou-ver autrement les voies et moyens pourque les arts martiaux sortent de ce blo-cage. Secundo, il faut mettre un accent surles associations qui doivent animer le ka-raté dans nos différentes localités.
Le karaté fait partie des disciplines
qui, récemment, ont pris part à la 3e
édition des Jeux africains de la Jeu-
nesse en Algérie. Que dites-vous de la

prestation de vos jeunes « ambassa-
deurs » ?A mon humble avis, je pense que le karatéest passé à côté de son objectif. Après dis-cussion avec le directeur technique na-tional (DTN), qui s'étonne d'ailleurs de lasélection des deux jeunes gabonais(Obissa et Ongondja) qui nous ont repré-sentés, je suis triste de leurs résultats. Ledirecteur technique national (DTN) nousa fait comprendre que le jeune Obissa a

fait la finale de bronze. Techniquement,ça veut dire qu'il a été repêché par rap-port au règlement de l'arbitrage. Hélas aufinish, il a été encore battu en finale. Cequi blesse le plus, c'est la sélection dujeune Ongondja qui, certainement, s'estpréparé pour prendre part à « Alger2018 ». Malheureusement, il a été dis-qualifié du fait qu'il n'avait pas l'âge re-quis. L'encre et la salive doiventbeaucoup couler à ce sujet. Est-ce que lestechniciens fédéraux qui avaient reçu l'in-vitation ne s'étaient pas assurés quel'athlète remplissait les critères pour par-ticiper à la compétition ? C'est tout celaqui doit nous amener à nous asseoir au-tour d'une même table comme le faisait leprésident fédéral sortant, Me PaterneDika. En efet, au retour d'une sortie in-ternationale, il organisait une réunion deconcertation au cours de laquelle il expli-quait le déroulement du séjour. Et tout lemonde était édifié des prestations de nosathlètes. C'est vraiment un réel sentimentde tristesse qui m'anime. J'espère que lecoach de ces gosses, notamment, pourras'expliquer à ce sujet.
Qu'en est-il de la JKA dans notre pays ?Sans pour autant m'appesantir encore surle sujet, c'est la plus grande association denotre pays. Ça fait 27 ans que nous pour-suivons notre philosophie, nos activitésavec, entre autres, la Grande nuit des artsmartiaux. Actuellement le président del'Agakado JKA, Shihan ManvoumbiMombo Wapacha (chef instructeur au ni-veau de l'Afrique sub-saharienne), pré-pare une tournée européenne quis'achèvera par le Maroc, en Afrique. Nousallons clôturer notre saison avec le stageannuel au siège mondial basé à Tokyo auJapon, au mois d'octobre prochain. Jepeux affirmer avec fierté que la JKA, quis'est implantée cette année au niveau deSao Tome, se porte très bien.

Me Serge Engohang Nzamba : “Un bilan d'étape s'impose
au niveau du bureau fédéral”�
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Me Serge Engohang Nzamba, DT de l'Agakado JKA : " Rien ne bouge 
au niveau fédéral ".
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« LE principal objectif de
notre club, est la formation
des jeunes dès 10 ans. Les
talents en herbe découverts,
les meilleurs sont expatriés
vers les clubs professionnels
au niveau international ».Ces propos sont de Sté-phane Nguema, ancien in-ternational gabonais quiapporte son vécu au clubAcadémie Etoiles de Libre-ville (AEL). Une équipefondée, le 10 décembre2016, par notre compa-triote Térence Pierre NzéBékalé. Ce dernier, lamême année, a affilié sonclub à la Ligue de footballde l'Estuaire (LFE).Pour Stéphane Nguema,assez satisfait non seule-ment du classement finaldes catégories engagées,mais aussi de la prestationdes jeunes sur le terrain etdu projet de jeu proposépar le coach Cédric Mou- bamba et son staff, AEL al'ambition d'atteindre l'élite (D1). A cet effet, lesouci du club est d'avoir " une administration et un

cadre juridique forts répon-
dant aux exigences du foot-
ball professionnel. Puis

Stéphane Nguema : “Je suis assez satisfait du classement final
des catégories engagées cette saison”

Football/Ligue de l'Estuaire/Formation/Regard sur Académie Etoiles de Libreville (AEL)
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Stéphane Nguema (à droite) et Zita Mbanangoye : deux anciens internationaux qui partagent leur vécu avec
leurs jeunes compatriotes.
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• FootballLE tournoi des vacances,baptisé " Pascal Nze Bie ",a débuté le samedi 28juillet dernier au stademunicipal de Cocobeach.Le match d'ouverture aopposé l'équipe de Mas-samboué I à MassambouéII : 4-0. Selon les organi-sateurs, la finale aura lieule 17 août prochain. Enprésence certainementdu parrain Fidèle AngoueMba.

Bon à savoir

d'avoir nos propres infra-
structures (siège, stade
d'entraînement, etc) ".Au terme de la saison2017-2018, AcadémieEtoiles de Libreville a en-gagé trois catégories : lescadets (U17), les juniors(U20) qui ont occupé laquatrième place, et les se-niors (D3). Tous s'entraî-nent au stade deMindoubé-OPT (grand ga-rage), dans le 5e arrondis-sement de Libreville.


